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UX FONDATEURS de l’Eglise Sainte Famüle, cette 
brochure est humblement et sincèrement dédiée. Puisse 
le Maitre donner la paix étemelle à ceux qui nous ont 
dépassés, et qu’il donne longévité à ceux qui sont encore parmi 
nous, afin que leur dévouement et zèle soient pour longtemps 
notre inspiration et consolation. 












UX Paroissiens de la Sainte Famille, Calgaiy: 

Il m’est un plaisir agréable de vous offrir mes 
félicitations sincères a l’occasion de la dédicace 
de votre nouvelle église. Cette nouvelle église 
est une preuve de votre générosité et persévér¬ 


ance. Et, eUe est aussi un crédit à votre foi catholique. 


Que la nouvelle “Sainte Famille” soit un symbole du régne 
de Dieu parmi vous et soit le centre vital de la vie spirituelle 
des paroissiens. 


Puisse la Sainte Famille, Jésus, Marie et Joseph vous 
prendre ainsi que vos familles sous leurs protection. 


Vôtre en Notre Seigneur 
Evêque de Calgary. 














la société saint jean baptiste 

La paroisse est toujours l’armature de la société canadienne- 
française. Depuis l’origine de la cité de Calgary nos gens dé¬ 
plorèrent le manque d’organisation paroissiale où la jeunesse 
surtout puiserait, dans la langue maternelle, les enseignements 
qui lui conserveraient plus sûrement la foi des aieux. C’était 
dans l’intérêt de leur foi et de leur langue que le Père Leduc 
avait présidé à la naissance de la société St. Jean Baptiste en 
juin 1888. Cette société s’est chargée de la survivance de l’élé¬ 
ment français ici à Calgary. La Saint Jean Baptiste est une 
Société Catholique, nationale et fraternelle. 

La Société fondée en 1888 par le Père Leduc existe toujours 
à Calgary. Elle est devenue la main-droite de la paroisse. Ce 
sera à jamais la gloire de la St. Jean Baptiste de Calgary d’avoir 
veiUé à la survivance religieuse et nationale des nôtres icè. C’est 
grâce a-cette société que les premières démarches pour une église 
canadienne française à Calgary ont été fai^. Le premier prési¬ 
dent de la Société fut le Dr. Rouleau. Les autres présidents qui 
suivirent furent — M. J. R. Miquelon; V. Raby; S. Laurendeau; 
J. A. Talbot, Dr. L. O. Beauchemin; M. J. W. Savary; Victor 
Despins; Ubald Gourdine; J. D. Caron; Lucien Auclair; D. Danis 
et Ovide Gagnon notre président actuel. 

Parmi^ses activités le Société organise — des pique-niques; 
danses, soirés et le Bingo qui a lieu chaque lundi soir et dont 
les profits vont pour la dette de construction. 








la caisse populaire sainte famille 

Nous lisons dans le record des minutes de la Caisse Populaire Sainte Famille, qu’ 
une assemblée spéciale fut tenue le cinq mai 1935 parmi les paroissiens de Sainte Fa¬ 
mille, en vue de fonder une Société de prêts et d’épargnes parmi notre groupe. C’est à 
cette assemblée, présidée par M. Philias Laurendeau, que la première Caisse de la Pro¬ 
vince de l’Alberta fut fondée. 

Malgré la brèveté de ce premier rapport et l’absence de sa mention dans les ar¬ 
chives paroissiales, nous avons apris par les membres suivants de cette première assem¬ 
blée, que l’artisan principal de notre Caisse fut M. Philéas Laurendeau. C’est à lui 
que nous devons les assemblées d’éducation des premiers membres, la correspondance 
avec les principaux de la Caisse de Lévis, l’achat de catéchismes des Caisses Populaires 
Desjardins et de la papeterie nécessaire au lancement de l’oeuvre. 

Nous devons également remercier Messieurs, le Dr. L. O. Beauchemin; Léon Plot- 
kins; T. Dallaire; André, Jules et Victor Despins; S. Laurendeau; J. T. Demers et A. 
Hébert avec Mme. A. M. Spence qui épaulèrent le fondateur en servant sur les différ¬ 
ents comités. 

A la fin du premier mois suivant cette assemblée, la Caisse Sainte. Famille comp¬ 
tait un actif de $113.87 avec 31 sociétaires. Les débuts de la première Caisse Albertaine 
furent modestes et nous n’avons pas même la première charte, parce que deux autres 
Caisses ont fait leur application avant nous, mais nous ne sommes pas les moindres. 
La Caisse Populaire Sainte Faimille d’après le rapport financier à la fin d’avril 1964 
comptait un actif de $208,633.74; un capital social de $65,345.18; l’épargne de $93,850.22 
et des comptes en fiducie se chiffrant $48000.00. Les emprunts se montaient â 
$155,081.97. 

Le développement de notre Caisse a surtout pris son essor sous la gérance de M. 
Fernand R. Giroux. Sous son régime la Caisse a établie des assurance sur les prêts et 
un peu plus tard sur les épargnes. Nous vendons les mandats de banque et les chèques 
de voyageurs bilingues. La Caisse fournit également gratis une foule de pamphlets pour 
éduquer nos gens à gouverner leur état financier. 

Finalement, nous espérons offrir à nos gens un service de chèques avant trop long¬ 
temps. 

C’est ainsi que la Caisse Populaire Sainte Famille a grandi depuis vingt neuf ans, 
au MTvice du groupe Canadien Français de Calgary. 


sainte famille cooperative association limited 

Les paroissiens de la Sainte Famille ont fondée en 1946 une cooperative de 
maison. Le but de cette cooperative était de venir en aide aux familles avec en¬ 
fants et aux étrangers de langue française arrivant en ville. 

Ils ont acheter leur première maison en 1947. Aujourd’hui ils en ont cinq 
maisons situées près de l’église. 

Une person peut devenir membre de cette cooperative en prennant une action 
de cent collars. 

Les membres du premier bureau de direction; Président, M. F. R. Giroux; V.- 
Prés.: M. Maurice Lampron; Sec.Trés: M. P. Laurendeau; Directeurs: MM. A. 
Dellaire; A. Despins; R.Py J. B. O’Dea; M. M. VanHoutte. 

Le bureau de direction actuel est: Prés: M. B. Despins; V.Prés: M. J. D. Caron; 
Sec.Trés: M. Paul Bouchard; Directeurs; Mme. A. Caron; MM. A. Ricard; L. 
Auclair; M. VanHoutte. 




DEDICACE - EGLISE SAINTE FAMILLE DE CALGARY 
le dimanche 20 septembre 1964, 7h.30 

Bénédiction de l’église par Son Excellence J. L. Wilhelm 
évêque auxiliaire de Calgary. 

Messe - célébré par Son Excellence J. L. Wilhelm. 

Prédication - R. P. Clément Tourigny, o.m.i. (Rédacteur de “la Survivance”, 

Edmonton). 

Choeur de chant: sous la direction M. Joseph Varem; organiste Mme. Ovide 
Gagnon. 

Goûté servi par les Dames de la Sainte Famille après le service au sous-sol 

Horaire - Messes et Dévotions - Eglise Sainte Famille 

Messes: le dimanche 8h.30 et 10h.30 

la semaine - tous les jours à 7h.30 

Confessions: dimanche 8h. - 8h.25; lOh. - lOh.25 
samedi soir - 7h. - 8h. 

Tous les jours durant la semaine avant la Sainte Messe. 

Débitions: Mercredi soir 7h.30; en honneur de Notre Dame du Perpétuel 
Secours. 

friere a la sainte famille 

O très aimant Jésus, qui, par vos ineffables vertus et par vos exemples de vie domestique, avez consacré 
la Famille que vous aviez choisie sur la terre, daignez regarder avec bonté notre famille qui, agenouillée à 
vos pieds, vous supplie de lui être favorable. Souvenez-vous que cette famille vous appartient, puisqu’elle vous 
a été particulièrement consacré et dévouée. Dans votre bonté protégez-la, retirez-la des dangers; aidez-la dans 
les épreuves, accordez-lui la force de toujours pesévérer dans l’imitation de votre Sainte Famille, afin qu’apès 
avoir été fidèle à vous obéir et à vous aimer pendant sa vie mortelle, elle puisse enfin vous louer éternelle 
ment dans le Giel. 

O Marie, très douce mère, nous implorons votre secours, certains que votre divin Fils exaucera vos prières. 

Et vous aussi, très-glorieux Patriarche Saint Joseph, accordez-nous votre puissant secours, et par les mains 
de Marie présentez nos prières à Jésus-Ghrist. 

Jésus, Marie, Joseph, éclairez-nous, secourez-nous sauvez-nous. 

Ainsi-soit-il. 








les liâmes le la saint jamille 

Le 14 octobre 1928; La première Messe eut lieu dans notre petite église célébrée par le R. P. Clovis Beauregard, notre 
premier curé. Les Canadiens Français étaient très nombreux ce jour là, tous très heureux d’y assister. 

Quelque temps ensuite, un groupe de dames se réunirent afin de fonder notre société des Dames de Sainte Famille. 
Cette réunion eut lieu dans la petite salle paroissiale; Un comité fut formé et notre présidente fut élue en la personne 
de Mme. Philippe Murphy. Son comité fut formé comme suivant: 

Vice-Présidente: Mme. R. J. Miquelon - Secrétaire: Mme. Savary. On y organisa parties de cartes, vente de vêtements 
usagés, etc. Ainsi, on se donnait pour notre petite Eglise Canadienne Française. Quelques mois plus tard, Mme. Miquelon 
remplaça Mme. Murphy et occupa ce poste durant plusieurs années. 

Ces réunions eurent lieu une fois par mois; quelque fois nous avions conférences données par des dames de bonne 
volonté, ensuite bazaars, thés râfles divers furent organisés ce qui nous encourageait car nous réalisions toujours de magni¬ 
fiques résultats. On s’occupa de la jeunesse en leur enseignant le catéchisme, sous la direction de Mmes. Spence et Hoad. 

Alors elles organisèrent de petites séances ou un arbre de noèl était dressé rempli de toutes sortes de bonnes choses. 
Plus tard ce fut Mme. Gouidine qui les remplaçait en accomplissant un bon travail a son tour. 

La poste de présidente fut occupé par differentes dames qui a leur se dévouèrent généreusement. Il serait diffi¬ 
cile de les mentionner toutes. Crainte d’en oublier et ayant bien la bonne volonté de n’offenser personne, je me taierai. 

Notre société se poursuit admirablement bien. S’il m’était possible d’enumerer toute la somme de travail que ces 
dames accomplissent serait au dessus de toutes louanges ... Ce sont les jeunes qui ont remplacés les ancieiines. Elles 
aussi sont remplies de bonne volonté, de nouvelles idées. C’est à nous les anciennes de leur venir en aide afin de continu¬ 
er cette oeuvre si bin organisée. 







Mes chers Paroissiens: 

Avec la dédicace de notre nouvelle église se réalise un long rêve dans le coeur de nos citoyens Cana¬ 
diens Français de Calgary. 

Ceux qui nous ont tracé le chemin il y a plusieurs années, seraient en effet bien fiers aujourd’hui de 
voir ce nouvel édifice ou Dieu peut être mieux glorifié et honoré. Lui seul connaît tous les sacrifices et 
efforts qui ont rendu possible la construction de notre nouvelle église, et Lui seul sera votre récompense 
étemelle. 

Pour ma part, je puis que vous remercier sincèrement pour votre grande coopération et votre encour¬ 
agement constant. Nous avons encore beaucoup à accomplir et notre nouvelle église en est que le com¬ 
mencement. Je suis convaincu que la coopération dans le futur sera tout aussi bonne qu’elle l’a été dans le 
passé. 

Je n’ose mentionner les noms de ceux et celles qui nous ont aidé, car,il me semble que .tous ont pris 
part active dans la construction de cette église. Cependant, je me fais un devoir de remercier de façon toute 
spéciale le comité qui nous est venu en aid: M. F. R. Giroux; M. Georges Simonin; M. Eugène Labrosse; 
M. Jean Durant; et M. Albert Comeault. Je tiens aussi a remercier de façon particulière les Dames de Ste. 
Famille et la Société Saint Jean Baptiste qui n’ont jamais lâché prise et qui continuent a prêter main forte. 

Tous nous remercions M. Philippe Delt&sale qui a fait les plans de l’église et en a dirigé la construc¬ 
tion. Nous remercions aussi M. Nick Yurchevitch, le contracteur pour la qualité supérieure de son travail. 


A tous, paroissiens et amis qui nous sont venus en aide, mille “merci”. Que le Dieu Tout puissant 
vous récompense abondament et vous bénisse toujours. 













Née le 14 octobre 1928 sous le vocable 
de la “Sainte Famille” l’ancienne église 
fut bénite par Sa Grandeur Mgr. J. Kidd 
D.D. évêque de Calgary. La première 
messe à été offerte par le R. P. Clovis 
Beauregard et le sermon d’ouverture fut 
prononcé par le R. P. Langlois o.m.i. 

Au coeur de la ville, une bâtisse modeste 
achetée d’une secte protestante, l’église 
devenait le foyer des éléments épars de la 
nationalité canadienne française. Le 
bâtiment symbolisait la fidélité aussi bien 
à la langue qu’à la foi. 

Le R. P. C. Beauregard (1928-’36) fut 
le premier curé; suivi à tour de rôle des 
RR. P.P. G. E. Bourque (1936-’39) 
Dominicain; L. P. Tériault (1939-’40) 
J. B. O’Dea (1940-’51); F. E. Trudeau 
(1951-’59) et A. Lemire curé actuel 
(1959-’ ). 

Aujourd’hui ce qui semblait impossible 
est devenu réalité: nous avons 
notre nouvelle église; la création 
d’oeuvres paroissiales variés et 
appropriées aux fins d’une paroisse du 
genre existent. 

Parmi ces oeuvres nommons: Les 
Dames de la Sainte Famille; La Société 
S. Jean Baptiste; la Cooperatif Ste. Famil¬ 
le; Les Choeurs de Chant d’adultes et 
d’enfants (qui n’épargne aucun effort en 
vue d’ouvrir les fidèles à la béauté et à la 
grandeur de la liturgie;) La Caisse Popu¬ 
laire Ste. Famille (La première Caisse 
Populaire fondée en Alberta); Le Jardin 
d’Enfants et nos cours du français le 
samedi. 

Le bulletin paroissial reflète à chaque 
semaine cet ardent désir des nôtres de 
rester eux-mêmes. Dans ses éditions, il 
apporte un message autorisé sur la famille, 
la paroisse, la liturgie, et autres sujets de 
nature à intéresser ses lecteurs qui ne se 
laissent pas vaincre en générosité. 


La liberté des adhérants à notre paroisse, et l’usage 
exclusif du français à l’église et dans les réunions font 
que l’on peut et doit attendre d’eux en rendement maxi¬ 
mum. Ils ne sont pas meilleurs, ni moins bon que 
d’autres, mais ils doivent toujours fournir ce rendement 
maximum dans des conditions qui ne peuvent que 
doubler leurs mérites. 

Les paroissiens de “Ste. Famille” de Calgary on 
fait leurs ces paroles que Mgr. Montini écrivait au nom 
de Pie XII au Cardinal Paul Emile Léger de Montréal, 
le 18 juUlet 1953: 

“La Paroisse est avant tout un foyer de vie 
religieuses et de rayonnement missionaire, ses 
vrais fidèles se comptent au pied de l’autel 
quand le prêtre distribue le pain de vie.” 

Cette paroisse n’est pas une paroisse comme les 
autres: elle n’a d’autres limites que les coeurs des 
Canadiens Français. 


classe de première communion 
26 avril 1964 


Philippe Plotkins, Guy de Champlain 
Raymond Despins, Lili Boutet 
Giselle Labrosse, Lorraine Despins 








cluè français calmar y 


Formé dés 1953, le Club Français de Calgary a pour but de rassembler toutes 
personnes de langue française sans tenir compte de leur nationalité ou de leur religion. 

Depuis 1954 le Club s’est installé au numéro 540 de la 12e. ave. Sud Ouest. Des 
réunions de groupes, des danses, des banquets y ont lieu sous les auspices des divers 
organisations françaises. 

La Caisse Populaire Ste. Famille et le Jardin d’Enfants y trouvent leur bureaux 
et salle de classe. 

Le Comité directeur actuel est composé de: M. Lucien Auclair, président; M. Jean 
Louis Lebel, vice-président; M. Eugène Labrosse, secrétaire; M. Paul Bouchard, tré¬ 
sorier; Mme. Léon Plotkins; M. le Dr. L. O. Beauchemin; M. Martin Boutet; M. P. R. 
Oireoux; M. Albert Comeault. 
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Le crucifix qui se trouve accroché au dessus 
du maître-autel, est une reproduction sculptée a la main, 
du Crucifix Miraculeux de Limpias Santander, en 
Espagne. Depuis le 30 mars, 1919, de merveilleux 
signes et apparitions se sont montrés en ce crucifix 
de Limpias ou plusieurs pèlerins en furent témoins. 

Le Crucifix Miraculeux de Limpias est l’étude 
de la représentation de Jésus-Christ sur la croix avant 
sa mort. L’histoire nous dit, que lorsque le prêtre 
offrait le Saint Sacrifice, l’on pouvait voir la bouche 
du “Corpus” s’ouvrir et se fermer pendant le Credo. 

Rien de plus n’arrivait, mais au moment de la 
Consécration, durant la Sainte Messe, soudainement 
l’on pouvait voir les muscles du corps se raidir et une 
expression d’agonie profonde et de souffrances était 
visible sur le visage. Après la Communion, le corps 
du Christ devenait reposé et normal. 

Cette reproduction du Crucifix Miraculeux de 
Limpias a été sculpté par M. Peter Franssen de Calgary. 
Le “Corpus” est sculpté dans le tronc d’un peuplier 
qui avait été coupé sur l’Isle Saint Georges, Calgary. 

M. Franssen passa une année entière à la sculpture 
de ce Crucifix. M. Franssen est décédé en novembre, 
1945. 













tableau 

moulé 


Le tableau fut conçu et exécuté par 
Robert Oldrich, artiste et sculpteiu: de 
Calgary. 

Le but fondamental de l’artiste fut 
d’inspirer des sentiments de sérénité et 
de piété au moyen d’un tableau qui, 
tout en étant de généreuses dimensions, 
ne donnerait pas l’impression d’être 
démésurement grand. De plus, il était 
nécessaire que le tableau possède cer¬ 
taines qualités acoustiques. La couleur 
du tableau est blanc-antique pour 
éviter de diminuer l’impression de 
grandem de l’église, et aussi poim ne 
pas choquer l’oeil par un contraste trop 
accentué. If fallait que l’autel et le 
prêtre demeurent les éléments les plus 
importants de la composition totale. 
Tel que réalisé, le tableau ne distrait 
pas les fidèles des cérémonies réligi- 
3uses. 

Il fallait que le tableau soit agréable 
à contempler et une inspiration à la 
prière et à la méditation. 

L’approche, du point de vue esth¬ 
étique, fut de produire un effet de 
dimension mouvementé, les panneaux 
démeurant partie du dessein, conscie- 
ment décalés, et non sur un plein-pied. 
Les superficies et les lignes s’entremê¬ 
lent pour créer un jeu de formes et de 
profiles: Les profiles sont plats et 
stylisés pour donner de l’emphase à la 
sereinité et à la dignité de l’ensemble. 

Réunissant ces éléments de composi¬ 
tion du dessin avec “L’histoire” 
l’artiste arriva à la totalité désirée de 
l’unité finale. 

“L’histoire” est très simple et ex¬ 
plicative. Elle montre la Sainte Famille, 
La Vièrge Marie et Saint Joseph autour 
du Crucifié, avec les douze apôtres. 
La Sainte Vièrge et Saint Joseph sont 
de plus grande proportion que les 
douze apôtres, pour mettre en relief 
l’importance de ces deux personnages 
de la Sainte Famille. 

Les Apôtres sont étayés (pour raison 
de composition seulement) à travers le 
tableau, chacun Identifié par son em- 


blême traditionel: - S. Pierre avec les 
clefs; S. André - deux poissons; S. 
Jacques le Majeur - le bâton du Pèlerin 
(bourdon); S. Philippe - un poisson; 
S. Barthélemy - un couteau; S. Mat¬ 
thieu - une balance; S. Simon - une 
scie; S. Jude (Thaddée) bateau sur¬ 
monté d’une croix; S. Jacques le Mineur 
- 3 bourses à la ceintme; S. Thomas - 
une équerre; S. Jean - un calice et ser¬ 
pent; Judas - cachant son visage avec 
les pièces d’argent à ses pieds. 

Quelques faits intéressants: Le tab¬ 
leau est moulé en plâtre utilisant du 
sable de silice pour moulure et résist¬ 
ance de surface. Aucim modèle n’a été 
fait poiu- les panneaux; l’artiste travail¬ 
la directement dans le sable pour faire 
le moule; c’est à dire qu’il travailla 
“sens dessus dessous”, (les cavités du 
moule correspondant aux parties élev¬ 
ées et inversement, comme dans un 
mirroir.) Cette création devint plus 
libre et spontanée. Ce panneau est 
donc l’original. 

Pour chaque panneau moyennant 4' 
X 4', il fallut 1(X) livres de plâtre, 10 
livres de sable, et comme refort 2 
feuilles de treillis et 4 barres de ’/( de 
pouce. 

Ces panneaux sont plâtrés au mur et 
soutenus au moyen de 4 crochets 
d’acier munis de fiches en laiton. 

L’ensemble couvre approximative¬ 
ment 550 pieds carrés et pèse environ 
5,000 livres. 

M. Robert Oldrich, aidé de deux 
autres personnes, réalisa ce projet en 
quatre mois. 

Ce panneau moulé est le premier et 
le seul de ce genre dans les provinces 
des prairies. 

La portière du baptistère, en toile 
d’acie de 1/2 pouce, découpée au 
chalumeau, est aussi une conception 
et une réalisation de M. Oldrich. Ce 
dessin qui ne requiert aucune explica¬ 
tion, est aussi unique en son genre 
dans L’Ouest Canadien! 



COHOS-DELESALLE & ASSOCIATES 

architects 

La simplicité étant source de beauté, l’architecte a puisé 
inspiration dans l’histoire du groupe ethnique prévalant de cette 
petite paroisse. En utilisant des matériaux modestes mais nobles, 
il a essayé de créer une chapelle digne et respectueuse ou chaque 
detail par son choix attentif reaffirme ctte qualité première. 

Philippe Delesalle, MRAIC 




<3'g(i8e Fatmlk- 

CALGARY. ALBERTA 




